
 

       
Pétition contre le projet MAX 

Projet d’accueil des 250 personnes du laboratoire CMAP dans nos locaux pendant au moins 5 ans 
 
En 2016, la direction d’EDF R&D nous a vendu le fait que venir sur le site de Saclay était une opportunité 
formidable de se rapprocher d’un cluster de recherche.  
Aujourd’hui, pour justifier l’arrivée du CMAP, c’est la même explication : une formidable opportunité de 
travailler « encore plus près », « en synergie » entre le monde académique et EDF ! Mais jusqu’où doit-on 
ainsi se rapprocher ? Jusqu’à l’absorption ? Jusqu’à la sous-traitance de certaines activités ? Pour réduire 
les effectifs de la R&D ?  
 
Quels que soient les véritables objectifs et les plans de la Direction, ce qui est sûr, c’est que l’accueil de 
250 personnes au 1er étage du bâtiment OPALE se traduirait par une dégradation importante des 
conditions de travail des personnels d’EDF R&D sur le site de Palaiseau, alors que, avec la 
renégociation de l’accord TAMA en 2026, le temps de présence obligatoire sur site pourrait évoluer à 
la hausse. Cette dégradation se traduirait par : 

- Une réduction majeure du nombre de m2 par salarié·e, avec une remise en cause du principe des 
B2, et une multiplication des B3, B4, B6 et B8 (et aussi un risque de perdre nos rangements) 

- Des conditions de travail inacceptables pour les alternant·es, stagiaires et doctorant·es :  
o bureaux à 6 ou 8, ou espaces à 20 ouverts sur les couloirs, voire sans lumière naturelle 
o des espaces de travail éloignés de leur encadrement, ce qui est contraire au principe 

même de leur formation 
- Des salles de réunions en nombre réduit et insuffisant, alors que le besoin de s’isoler 

augmenterait 
- Une réduction des espaces bibliothèque et conviviaux 
- Une période de grande perturbation avec le déménagement 
- Une révision des « rites et rythmes », notamment sur les jours de présence obligatoire et les 

heures pour déjeuner par équipe. 
 
En outre, ce projet entraînerait de facto l’impossibilité d’augmenter les effectifs, alors que les situations 
de surcharge de travail se généralisent dans tous les départements, aux dépens de la santé de tou.tes.  
 
Nous, signataires de cette pétition, portons les revendications suivantes :  

- Le bureau B2 doit rester la référence pour toutes et tous, ingénieur·es, étudiant·es, … 
- Le bureau B1 doit être la référence pour les seniors, fonctions support, en raison de l’accueil 

fréquent de collègues et la nécessaire confidentialité des données et des entretiens, 
- Le maintien des mobiliers de stockages / rangements actuels dans chaque bureau, 
- La préservation d’une « marge » de bureaux disponibles pour permettre l’accroissement de 

nos effectifs, ainsi que l’accueil des collègues des autres sites et directions qui sont de 
passage, 

- Des bureaux disposant tous de la lumière directe (y compris pour nos prestataires), 
- Le maintien du nombre de salles de réunions et de leur capacité d’accueil, 
- La préservation des espaces de convivialité et de bibliothèque . 

 
Au-delà de la question des conditions de travail, le projet MAX constitue une menace sérieuse sur les 
emplois de chercheurs d’EDF R&D : la direction parle de rapprochement pour des « synergies » avec un 
labo académique de maths appliquées …  jusqu’à l’externalisation de nos compétences ? 
 
Notre santé au travail ne doit pas constituer UNE SOURCE D’ÉCONOMIE pour satisfaire la direction 
d’EDF R&D ni faire plaisir à B.FONTANA. 
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A remettre à SUD ou CGT dans les locaux syndicaux allée G RDC à Saclay,  
ou par retour de mail aux BaL cgt-retd@edf.fr et sud-retd@edf.fr  

mailto:cgt-retd@edf.fr
mailto:sud-retd@edf.fr

